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Leçon 13 4e trimestre 2014 
 
Sabbat après-midi, le 20 décembre 2014  
 
L’Évangile éternel 

Il y a de l’espoir pour le pécheur. Le Christ élevé sur la croix du Calvaire fournit cet 
espoir ; car la miséricorde a procuré dans les meilleures conditions l’exigence faite par 
la justice d’une victime, pour la transgression de l’homme. Par les mérites de Jésus-
Christ, Dieu peut pardonner le péché et justifier celui qui croit en Jésus. Vérité précieuse 
d’une valeur inestimable pour chaque âme qui se repent ! Ne rechercherons-nous pas 
individuellement à apprécier autant que cela est possible le fait que Dieu pardonne le 
péché, qu’Il nous aime si nous croyons en Jésus, même si nous nous écartons, ou que 
nous sommes ignorants et pécheurs, tout autant qu’Il aime Son Fils ? Le moment où 
nous demandons pardon dans un esprit contrit et sincère, Dieu pardonne. Oh quelle 
vérité glorieuse ! Prêchez-la, priez à ce sujet, chantez-la. Elevez « l’Agneau de Dieu qui 
ôte le péché du monde. » Dites au peuple : « Voici l’homme du Calvaire ! » Dieu attend 
de pouvoir pardonner tous ceux qui viennent à Lui dans une repentance sincère. Le 
psalmiste déclare : « Mais le pardon se trouve auprès de toi, afin qu’on te craigne. » 
(Psaume 130 : 4). 
                  Signs of the Times, September 4, 1893, § 2.   
  
 Le plan de la rédemption n’est pas seulement une façon d’échapper au 
châtiment de la transgression, mais le pécheur reçoit aussi le pardon de ses péchés au 
moyen de ce plan, et à la fin, il sera reçu dans le ciel, non comme un délinquant qui est 
pardonné et laissé en liberté et qui est regardé avec suspicion, à qui l’on n’offre pas 
l’amitié et la confiance, mais comme un fils auquel on souhaite la bienvenue et à qui on 
refait totalement confiance. Le sacrifice de notre Sauveur a fait une ample provision 
pour chaque âme repentie et croyante. Nous sommes sauvés parce que Dieu aime celui 
qui a été racheté par le sang de Christ, et il ne pardonnera pas seulement le pécheur 
repenti, il ne lui permettra pas seulement d’entrer dans le ciel, mais lui, le Père 
miséricordieux, nous attendra aux portes même du ciel pour nous souhaiter la 
bienvenue, et nous donner une pleine entrée dans les maisons des bienheureux. Oh, quel 
amour, quel amour merveilleux le Père a démontré par le don de son Fils bien-aimé à 
cette race déchue! Et ce sacrifice est un canal par lequel son amour infini s’écoule, pour 
que quiconque croit en Jésus-Christ puisse recevoir, comme le fils prodigue, une pleine 
et gratuite restauration dans la faveur du ciel.  
             Review and Herald, September 21, 1886, § 12;  
             Commentaires d’Ellen White sur 1 Jean 3 : 1.  
 
Dimanche, le 21 décembre 2014 
 
L’évangile dans l’Ancien Testament  
 Le Christ  typifié dans les rites et dans les cérémonies de la loi juive est le 
même Christ révélé dans l’Evangile. La nuée qui enveloppait sa forme divine s’est 
dissipée, les brumes et les ombres ont disparu et Jésus, le rédempteur du monde s’est 

manifesté. Il est venu comme les prophéties avaient annoncé sa venue. Par sa vie et par 
sa mort le type a rejoint l’antitype, les rites et les cérémonies de la nation juive ont 
trouvé leur accomplissement. Il est apparu parmi les hommes, non pas comme le Messie 
que les Juifs attendaient — un roi qui viendrait puissant et glorieux pour conquérir leurs 
ennemis et pour exalter leur nation qu’ils chérissaient —, mais il est venu comme un 
homme de douleur, habitué à la souffrance. Lui, la Majesté du ciel a consenti à devenir 
notre ami, notre conseiller, notre guide, notre parfait modèle ainsi que notre rédempteur. 
« Mais il était blessé pour nos péchés, brisé pour nos iniquités ; le châtiment qui nous 
donne la paix est tombé sur lui, et c’est par ses meurtrissures que nous sommes guéris. 
[Esaïe 53 : 5] »                           
                Signs of the Times, June 3, 1886, § 5. 
 
 Veuillez observer ici que l'obéissance n'est pas seulement une soumission 
extérieure, mais un service d'amour. La loi de Dieu est un reflet de sa nature ; c'est 
l'expression du grand principe de l'amour, et par conséquent la base de son 
gouvernement dans le ciel et sur la terre. Si nos cœurs sont transformés à la 
ressemblance de Dieu, si l'amour divin est implanté dans notre âme, ne mettrons-nous 
pas en pratique la loi de Dieu dans notre vie ? Quand le principe de l'amour est enraciné 
dans notre cœur, quand l'homme est transformé à l'image de celui qui l'a créé, cette 
promesse de la nouvelle alliance est accomplie: « Je mettrai mes lois dans leurs cœurs, 
et je les écrirai dans leur esprit. » (Hébreux 10 : 16.) Et si la loi est écrite dans le cœur, 
ne façonnera-t-elle pas la vie ? Une obéissance, une soumission qui a l'amour pour 
mobile, voilà la véritable preuve de notre conversion. Aussi est-il écrit : « L'amour de 
Dieu consiste à garder ses commandements. » « Celui qui dit: Je l'ai connu, et qui ne 
garde pas ses commandements, est un  menteur, et la vérité n'est point en lui. »  (1 Jean 
5 : 3; 2 : 4.) Loin de dispenser l'homme de l'obéissance, la foi, et la foi seule, le rend 
participant de la grâce de Jésus-Christ, qui le met à même d'être obéissant.  
 Nous ne gagnons pas le salut par notre obéissance, puisque le salut est un don 
gratuit de Dieu qui s'obtient par la foi. Par contre, l'obéissance est le fruit de la foi. 
« Vous le savez, Jésus a paru pour ôter les péchés, et il n'y a point en lui de péché.  
Quiconque demeure en lui ne pèche point ; quiconque pèche ne l'a pas vu et ne l'a pas 
connu. » (1 Jean 3 : 5,6.) Là est la pierre de touche. Si nous demeurons en Jésus, si 
l'amour de Dieu demeure en nous, nos sentiments, nos pensées, nos actes seront 
conformes à la volonté de Dieu telle qu'elle est exprimée dans les préceptes de sa sainte 
loi. « Petits enfants, que personne ne vous séduise. Celui qui pratique la justice est 
juste. » (1 Jean 3 : 7.) La justice est définie par la sainte loi de Dieu énoncée dans les dix 
préceptes donnés sur le mont Sinaï.  
                                          Steps to Christ, pp. 60, 61; Le meilleur chemin, pp. 58, 59.  
 
 
Lundi, le 22 décembre 2014 
 
L’Evangile fait chair 
  Lors de son passage ici-bas, Christ n’a pas fait de la puissance de Dieu 
et de sa grandeur, le thème principal de ses discours. Il fait référence à Dieu comme 
notre Père et se présente lui-même comme notre grand Frère. Il souhaite que notre esprit 
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corrompu par le péché soit encouragé par l’idée que Dieu est amour. Il cherche à 
inspirer notre confiance et nous amener à comprendre ces paroles : « A moins qu’on ne 
me prenne pour refuge, qu’on ne fasse la paix avec moi, qu’on ne fasse la paix avec 
moi. » [Esaïe 27 : 5]. 

 Le père du fils prodigue est le type que Christ a choisi pour représenter Dieu. 
Ce père attendait impatiemment son fils qui l’avait quitté. Il scrutait l’horizon, cherchant 
ardemment à le revoir et espérant son retour. Lorsque de loin il aperçut un étranger 
pauvre et en haillons, le père se  précipita à sa rencontre, pensant qu’il s’agissait peut-
être de son fils. Il lui offrit à manger et le revêtit, comme si c’était son fils. Avec le 
temps, il fut récompensé : son fils revint à la maison, prononçant en suppliant ces 
paroles : « Mon père, j’ai péché contre le ciel et contre toi, je ne suis plus digne d’être 
appelé ton fils. » Le père ordonna à ses serviteurs, « Apportez vite la plus belle robe, et 
l’en revêtez ; mettez-lui un anneau au doigt, et des souliers aux pieds : amenez le veau 
gras, et tuez-le. Mangeons et réjouissons-nous. » [Luc 15 : 21-23].  

 Le père n’adressa aucun reproche. Il ne rappela pas son ancienne vie à son fils 
qui comprit que son passé était pardonné, oublié et effacé à jamais. C’est ainsi que Dieu 
agit à l’égard du pécheur. [Citations d’Esaïe 44 : 22 ; 55 :7; de Jérémie 31 : 34 et de 
Jean 3 : 16].  

 Satan déclara que Dieu ne connaît pas le pardon, que si Dieu pardonnait le 
péché, il rendait sa loi inefficace. Il affirme au pécheur : « Tu es perdu. » 

  Le Christ vint dans ce monde pour prouver que cette déclaration est fausse, 
pour montrer que Dieu est amour et que,  comme un père a compassion de ses enfants, 
ainsi l’Éternel a compassion de ceux qui le craignent. [Psaume 103 : 13].  Suivez le 
Sauveur de la crèche à la croix, observez sa vie et son ministère désintéressé, son agonie 
dans le jardin et sa mort sur la croix. Sachez que le pardon de Dieu est complet. Il a le 
péché en horreur, mais il aime le pécheur d’un amour qui surpasse toute connaissance. 

            Review and Herald, January 19, 1911, § 13-17. 
 
  
 Le collecteur des taxes se rendit au temple avec d’autres adorateurs ; mais 
aussitôt il se sépara d’eux, se sentant indigne de partager leurs dévotions. Se tenant à 
distance « il n’osait même pas lever les yeux au ciel, se frappant la poitrine » dans une 
angoisse amère et un dégoût de lui-même. Non seulement il ressentait la distance qui le 
séparait de Dieu, mais aussi son indignité de se présenter à lui. Il sentait qu’il avait 
offensé Dieu, qu’il était, à ses yeux un pécheur souillé. Il ne pouvait s’attendre à aucun 
secours de ceux qui l’entouraient et qui le regardaient dédaigneusement. Il pensait qu’il 
n’avait aucun droit à la grâce de Dieu, c’est avec une terrible crainte qu’il attendait le  
jour du jugement où chaque cas serait examiné. Dans sa grande détresse il trouva la 
force pour s’écrier sincèrement : « O Dieu, prends en pitié le pécheur que je suis ! »  
 La voie prise par le percepteur d’impôts est la seule qui puisse assurer pardon 
et paix de la part de Dieu. Il n’a pas comparé ses péchés à ceux des autres qui étaient 
pires que les siens. Il se présenta avec son propre fardeau de culpabilité et de honte 
comme un transgresseur de la loi divine. Il se sentait pécheur en pensées, en paroles et 
en actes. Il reconnaissait qu’il devait recevoir une punition méritée. Pardon ! Pardon ! 
Telle était sa seule requête. Il recherchait, ô combien, l’assurance du pardon qui 
donnerait la paix à son âme rendue malade par le péché ! 

 Dieu accepte parfaitement l’humilité profonde du collecteur des taxes. La 
connaissance de soi mène à l’humilité. Cette attitude nous enlèvera toute envie de 
présenter au Très Haut une liste de nos excellentes qualités. Réalisant l’état de nos 
péchés et de nos imperfections, nous nous jetterons en prière aux pieds de Jésus et nos 
requêtes ne passeront pas inaperçues.   
        Signs of the Times, February 19, 1885, § 6-8 part. 
 
Mardi, le 23 décembre 2014 
 
L’Évangile chez Paul 
 En vertu de cette alliance, la loi même qui avait été gravée sur les tables de 
pierre est écrite par le Saint-Esprit dans notre cœur. Au lieu de chercher à établir notre 
propre justice, nous acceptons celle du Sauveur. Son sang expie nos péchés et son 
obéissance nous est imputée. Alors notre cœur, renouvelé par le Saint-Esprit, est rendu 
capable de produire « les fruits de l'Esprit ». Par la grâce de Jésus-Christ, nous vivons 
désormais dans l'obéissance à la loi de Dieu. Avec lui, nous pouvons dire: « Mon Dieu, 
je prends  plaisir  à  faire  ta  volonté et ta loi  est  au  fond  de mon  cœur. »  Psaume 
40 : 8. Durant son séjour sur la terre, Jésus disait: « Mon Père ... ne m'a pas laissé seul, 
parce que je fais toujours ce qui lui est agréable ». Jean 8 : 29. 
 L'apôtre Paul expose clairement les rapports qui existent, sous la nouvelle 
alliance, entre la foi et la loi : « Etant donc justifiés par la foi, dit-il, nous avons la paix 
avec Dieu par notre Seigneur Jésus-Christ ». « Anéantissons-nous donc la loi par la foi ? 
Non, certes! Au contraire, nous la confirmons ». « Car ce qui était impossible à la loi, 
attendu que la chair la rendait impuissante [à justifier l'homme qui l'a violée], Dieu l'a 
fait ! En envoyant à cause du péché son propre Fils dans une chair semblable à notre 
chair de péché, il a condamné le péché dans la chair, afin que la justice prescrite par la 
loi fût accomplie en nous, qui marchons, non selon la chair, mais selon l'esprit ». 
Romains 5 : 1 ; 3 : 31 ; 8 : 3, 4. 
 L'œuvre de Dieu est la même dans tous les temps; mais elle passe par diverses 
phases pour s'adapter aux différents âges du monde. A partir de la première promesse 
évangélique, passant par l'âge patriarcal et l'économie judaïque, le plan de la rédemption 
a suivi un développement graduel et constant. Le Sauveur, figuré dans les rites et les 
cérémonies de la loi mosaïque, n'est autre que celui qui nous est révélé dans l'Evangile.  
Les nuages qui voilaient sa personne divine se sont dissipés.  Les vapeurs et les ombres 
ont disparu, et Jésus, le Rédempteur du monde, apparaît aujourd'hui à nos yeux. Celui 
qui proclama la loi au Sinaï et donna à Moïse les préceptes de la loi cérémonielle est 
celui-là même qui prononça le Sermon sur la montagne. Les grands principes de l'amour 
envers Dieu énoncés là comme étant le fondement de la loi et des prophètes ne sont que 
la répétition de ce qu'il avait dit au peuple hébreu par la bouche de Moïse: « Ecoute, 
Israël!  L'Eternel, notre Dieu, est le seul Eternel!  Tu aimeras l'Eternel de tout ton cœur, 
de toute ton âme et de toute ta force ». Deutéronome 6 : 4, 5. « Tu aimeras ton prochain 
comme toi-même ». Lévitique 19 : 18. Notre divin Maître est le même sous les deux 
dispensations ou alliances. Ses exigences n'ont pas varié. Les principes de son 
gouvernement restent identiques, car ils procèdent tous du « Père des lumières, en qui il 
n'y a aucune variation ni aucune ombre de changement ». Jacques 1 : 17. 
 Patriarchs and Prophets, pp. 372, 373; Patriarches et prophètes, pp. 349-351.  



Web page: www.adventverlag.ch/egw/f 3

Mercredi, le 24 décembre 2014 
 
La « nouvelle » alliance  
 Les bénédictions du nouveau pacte sont basées uniquement sur la miséricorde 
pour pardonner les iniquités et les péchés. Le Seigneur spécifie: « Je pardonnerai leurs 
iniquités, et ... je ne me souviendrai plus de leurs péchés ». Tous ceux qui humilient leur 
cœur en confessant leurs péchés, trouveront miséricorde, grâce et sécurité. En 
démontrant de la miséricorde au pécheur, Dieu cesse-t-Il d'être juste? A-t-il déshonoré 
Sa sainte loi, et à partir de ce moment-là, passera-t-Il l'éponge sur sa violation ? Dieu est 
constant. Il ne change pas. Les conditions du salut sont toujours les mêmes: La vie, la 
vie éternelle pour tous ceux qui veulent obéir à la loi de Dieu… 
 Les conditions auxquelles on peut obtenir la vie éternelle sous la nouvelle 
alliance, sont les mêmes que sous l'ancienne alliance: une obéissance parfaite. Sous 
l'ancienne alliance il y avait beaucoup d'offenses audacieuses, de caractère 
présomptueux, pour lesquelles il n'y avait pas une expiation spécifiée par la loi. Sous la 
nouvelle alliance, plus excellente, Christ a accompli la loi pour les transgresseurs de la 
loi, s'ils Le reçoivent par la foi comme Sauveur personnel. « Mais à tous ceux qui L'ont 
reçu, … elle a donné le pouvoir de devenir enfants de Dieu. » La miséricorde et le 
pardon sont la récompense de tous ceux qui viennent à Christ en se confiant en Ses 
mérites pour ôter leurs péchés. Sous l'alliance plus excellente, nous sommes purifiés du 
péché par le sang de Christ.  
       Ellen G. White Comments, SDA Bible Commentary, vol. 7, p. 931;  
                                                           Commentaires d’Ellen White sur Hébreux 8 : 5-13. 
 
 Le Rédempteur du monde a enduré des souffrances proportionnelles à la 
culpabilité d’un monde perdu. Le sacrifice du Christ sur la croix du Calvaire accomplit 
les exigences de la loi, et quand nous ployons sous le poids du péché, que le fardeau 
nous semble insupportable, Jésus nous invite à nous tourner vers Lui et à vivre. Le 
Christ a le pouvoir de purifier l’âme. « Venez et plaidons, dit le Seigneur ; si vos péchés 
sont comme le cramoisi, ils deviendront blancs comme la neige ; s’ils sont rouges 
comme la pourpre, ils deviendront comme la laine. » Le don de la vie a été librement, 
gracieusement et joyeusement offert à l’homme déchu. L’arc en ciel entoure le trône de 
Dieu comme un signe de  la promesse que Dieu recevra chaque pécheur qui abandonne 
tout espoir de vie éternelle comme mérite de sa propre justice et qui accepte la justice du 
Rédempteur du monde, croyant en Christ comme son Sauveur personnel. C’est quand le 
pécheur se rend compte qu’il est sans espoir, perdu, condamné à la mort éternelle et 
incapable de faire quoi que ce soit pour se racheter, acceptant le Christ comme son 
Sauveur personnel, que la parole de Dieu s’accomplit quand le Seigneur dit : « Je leur 
ferai grâce de leurs injustices et je ne me souviendrai plus jamais de leurs péchés ni de 
leurs iniquités. » [Hébreux 8 : 12].  
 Sous l’alliance de la grâce, les conditions de la vie éternelle sont précisément 
les mêmes que celles données à l’homme en Éden. Le pécheur croyant, par son substitut 
divin, possède la certitude de pouvoir obéir à la loi de Dieu. La grâce accordée à 
l’homme est la récompense du mérite de Christ, qui s’est donné lui-même pour nous 
afin de nous racheter de toute iniquité. « [Il] s’est donné lui-même pour nous, afin de 
nous racheter de toute iniquité, et de purifier un peuple qui lui appartienne en propre et 

qui soit zélé pour les bonnes œuvres. » [Tite 2 : 14]. Les dispositions prises pour le salut 
des hommes par la justice imputée du Christ, ne suppriment en aucun cas les bonnes 
œuvres, ne nous libèrent pas de notre obligation d’observer la loi et ne diminuent en rien 
le caractère sacré de cette dernière. Christ est venu pour exalter la loi, l’honorer et 
révéler son autorité absolue et son caractère immuable. La gloire de l’Évangile de la 
grâce est la justice imputée du Christ, offrant un moyen de salut par l’obéissance à la loi 
de Dieu et par la présence du Saint-Esprit.  

  Le Christ doit être le fondement de notre espérance ; car seulement à travers 
Lui nous pouvons être héritiers de la vie éternelle. Un héritage immortel nous est 
présenté sous certaines conditions. Nous ne pouvons hériter d’une possession dans ce 
monde à moins d’avoir un document qui ne comporte aucune erreur. Notre droit à 
l’héritage dans le monde à venir doit aussi être clairement vérifié par un document sans 
faute. La façon d’accéder à l’héritage céleste est pleinement révélée dans la Parole de 
Dieu. Nous devons satisfaire aux conditions de l’alliance d’Abraham : « Si vous êtes à 
Christ, vous êtes alors la semence d’Abraham et héritiers selon la promesse. » Si nous 
appartenons à Christ, notre titre pour l’héritage céleste est sans défaut et en harmonie 
avec les dispositions de l’alliance de grâce. Par la grâce nous pouvons être assurés de la 
certitude de notre appel et de notre élection en revêtant l’excellence de Christ dans 
l’esprit et dans le caractère. Personne n’aura droit à l’héritage céleste s’il n’a pas été 
purifié, affiné, ennobli et sanctifié. Assurons donc avec diligence notre vocation et notre 
élection, afin que l’entrée dans le royaume éternel de notre Seigneur et Sauveur Jésus-
Christ puisse nous être accordée pleinement.            
                          The  Messenger, May 10, 1893, § 1-3.   
 
Jeudi, le 25 décembre 2014 
 
Le point culminant de l’Evangile 
 Le monde a besoin de la vérité salvatrice que Dieu a confiée à Son peuple. Le 
monde périra à moins qu'il ne parvienne à connaître Dieu par l'intermédiaire de Ses 
agents. Avec la puissance de l'Esprit Saint, les collaborateurs de Dieu doivent travailler 
avec un zèle infatigable et répandre la lumière de la précieuse vérité dans le monde. Ils 
verront le salut de Dieu révélé d'une manière remarquable, en allant dans les chemins et 
les sentiers, en travaillant dans leur pays ou dans les lieux reculés.  
 Les fidèles messagers de Dieu doivent s'efforcer de faire avancer l'œuvre du 
Seigneur comme Il l'a montré. Ils doivent avoir une relation étroite avec le grand Maître 
pour être enseignés par Dieu quotidiennement. Ils doivent lutter avec Dieu avec ferveur 
et prière pour recevoir le baptême du Saint-Esprit, pour apporter au monde qui périt 
dans le péché ce dont il a besoin. Toute autorité est promise à ceux qui partent 
proclamer l'Évangile éternel avec foi. A mesure que les serviteurs de Dieu portent au 
monde le message vivant qu'ils viennent de recevoir du trône de gloire, la lumière de la 
vérité brillera comme une lampe qui brûle, éclairant toutes les régions du monde. Les 
ténèbres de l'erreur et de l'incrédulité seront ainsi effacées des esprits et des cœurs 
sincères, dans tous les pays, qui s'efforcent maintenant, d'une certaine manière "de Le 
trouver en tâtonnant".  
Review and Herald, March 31, 1910, § 10, 11; Témoignages  pour les pasteurs, p. 234. 
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 « Allez dans le monde entier et prêchez la bonne nouvelle à toute la création. » 
Marc 16 : 15. C'est l'ordre du Christ à ses disciples. Non que tous soient appelés à être 
pasteurs ou missionnaires ; mais tous peuvent travailler avec Dieu en partageant la 
bonne nouvelle avec leurs semblables. Cet ordre s'adresse à tous, grands et petits, jeunes 
ou vieux, savants ou ignorants. 
             Education, p. 264; Éducation,  p. 297. 
 
 L'Eternel attend de manifester sa grâce et sa puissance par le moyen de son 
peuple. Mais nous devons fixer à jamais notre esprit sur lui pour être engagés à son 
service. Chacun devrait avoir le temps de lire la Parole de Dieu et de prier. Tout officier 
et tout soldat sous le commandement du Dieu d’Israël a besoin de temps pour consulter 
l’Eternel et pour rechercher ses bénédictions. Si un ouvrier se permet de s’éloigner de 
cette conduite, il perdra sa puissance spirituelle. Chacun doit marcher et parler avec 
Dieu. Alors l'influence sacrée de l'évangile du Christ apparaîtra dans nos vies dans toute 
sa valeur.  
        Testimonies, vol. 6, p. 253; Puissance de la grâce, p. 277. 
 

  La loi et l’Evangile vont main dans la main. L’un et l’autre sont 
complémentaires. La loi sans la foi dans l’évangile de Christ ne peut sauver le 
transgresseur de la loi. L’Evangile sans la loi est inefficace et sans force. La loi et 
l’Evangile sont un tout parfait. Le Seigneur Jésus a établi le fondement de l’édifice et : 
« Il posera la pierre principale au milieu des acclamations : Grâce, grâce pour elle ! » 
(Zacharie 4 : 7) Il est l’Initiateur et Celui qui porte à sa plénitude notre foi, l’Alpha et 
l’Omega, le commencement et la fin, le premier et le dernier. Les deux mélangés – 
l’Evangile de Christ et la loi de Dieu – produisent l’amour et la foi sans feinte. 
                                                                    The Ellen G. White 1888 Materials, p. 783.   
 
Vendredi, le 26 décembre 2014 
 
Pour aller plus loin : 
 Evénements des derniers jours, chapitre 14, « Le grand cri », pp. 199-201. 
 
 
 
 
 
 
 
  
 


